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Une Européenne à Dakar en 1934 
 

par Cyr Descamps 
 

 

Le 12 août 2007, se tenait à Leucate (Aude) une expo-bourse des collectionneurs. Nous y avons acheté 
(pour 20 € !) un lot de quatre cartes postales en noir et blanc, portant au verso la mention EDITION MOREAU 
avenue William-Ponty, Dakar. Ces cartes postales sont ainsi légendées au recto : 

(1)  12 – Dakar. – La Grande Poste 
(2)  16 – Dakar. – Place Protêt 
(3)  20 – Dakar. – La Corniche et Palais du Gouverneur 
(4)  7 – Dakar. – Le Port de Commerce 

La lettre transcrite ci-après a été écrite au verso de quatre cartes postales, numérotées de (1) à (4) 
numérotation reprise dans la transcription. L’écriture est régulière, bien lisible, l’orthographe presque parfaite, 
si ce n’est pour les noms d’animaux.  

Il nous semble intéressant de publier ce texte car il reflète la mentalité de l’époque, parfois jusqu’à la 
caricature (le tirailleur « dressé » !). Et renseigne sur la vie et les préoccupations d’une femme de militaire 
dont la précédente affectation était manifestement (allusion aux Annamites) l’Indochine. C’est aussi le temps 
des tous débuts d’Air France, créé en 1933 et qui a repris les actifs de l’Aéropostale. On peut maintenant 
envisager, si on en a les moyens, de faire « un saut » en métropole pour assister à un mariage… 

 

(1)                 Dakar, ce 4 juin 1934 

Bien chère Mademoiselle, 

J'ai reçue [sic]en son temps votre "journal" et vous en remercie. Et j'étais loin de supposer que votre silence 
était dû à mon étourderie… Reçu également votre lettre à Toulon et je croyais vous en avoir accusé réception. 
Veuillez m'excuser de cet oubli. 

Je souhaite que vous soyez tous trois en bonne santé comme il en est de même pour nous. Le climat est idéal 
pour ce mois-ci encore. Je suis sûre qu'il fait plus chaud en France dans la soirée, alors ici nous avons un 
petit vent très agréable. Mais par contre, le mois prochain la saison des pluies va arriver, et avec elle, la 
chaleur… Cependant nous allons déménager à cette époque car c'est le tour de mon mari pour avoir un 
logement militaire.  

Nous sommes bien installés en ville mais c'est un peu cher 500 F par mois alors qu'un logement militaire n'est 
que de 160 F, l'électricité et l'eau en supplément, plus les frais de cars pour aller au marché car c'est un peu 
loin, tout cela compris  

(2) ne nous fera pas plus de 300 F par mois. C'est une économie très appréciable pour deux ans, d'autant plus 
qu'on a diminué les soldes ces derniers mois. Nous arrivons à mettre quelques sous de coté en menant une 
petite vie bien tranquille.  

Nos amis sont rentrés en France, et comme cette dame savait bien coudre, j'en ai profitté [sic] pour prendre 
quelques leçons…, aussi je me débrouille car pour tous les jours il faut du simple et du pratique. Avec un bon 
patron, je suis arrivée à me faire deux robes, qui sans me flatter, ne vont pas trop mal. Je viens de faire un 
store en tulle avec deux entre deux et une dentelle de filet, le tulle froncé, pour la fête de maman ainsi qu'un 
peignoir ; elle sera bien surprise. 

Il me faut de l'occupation sinon le "cafard" m'attrape, surtout ces jours-ci j'étais bien énervée car mon frère 
s'est marié le 2 juin. Et de sentir les miens occupés à tous les préparatifs de ce mariage et moi qui ne pouvait      
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[sic] y assister, je ne pouvais le prendre sur moi. Vous dire avec quelle impatience j'attends leur lettre avion 
qui donnera tous les détails de la noce, vous me comprendrez aisément. Et si je n'avais pas regardé la 
dépense, je crois que j'aurai eu le courage de partir en avion. Enfin, qu'ils soient heureux, ce que je leur 
souhaite de tout cœur. 

(3) Mes cartes vous montrent de jolis coins de Dakar, mais ils sont bien rares. Celle-ci vous montre la 
promenade que nous faisons le dimanche, et quand la mer est basse nous nous déchaussons pour prendre 
oursins, arapèdes et bigornos [sic]. 

Vous me demandez s'il y a des églises ? Une bien petite et lorsqu'il y a une cérémonie les Noirs envahissent les 
premiers les chaises et les Européens restent souvent debout. La cathédrale promettait d'être belle mais elle 
est restée bien inachevée, l'argent pour sa construction a paraît-il disparu dans un naufrage. Cependant, on 
dit la messe le dimanche, et la communion y a eu lieu. Il y avait de belles toilettes et des autos… n'en parlons 
pas. 

Quant aux magasins français, il n'en manque pas, mais c'est à qui volera le plus. Bien des tissus sont achetés 
chez les Syriens et les Marocains en grand nombre. Ils font bazard [sic] et l'on y trouve de tout à des prix 
avantageux. C'est malheureux de parler ainsi de nos semblables et cependant on aime mieux aller où c'est 
meilleur marché. 

Comme travaux d'art, le Noir n'est rien comparé à l'Annamite, ce qu'il fait est si grossier (statues de bois) 
qu'on n'en achète pas. Ils font des sacs en peau d'igoine [sic] qui ne sont pas mal. Mais ce qu'aime surtout le 
Sénégalais c'est de ne rien faire… 

(4) J'ai un tirailleur que j'ai bien dressé et qui me fait le ménage, les commissions, la vaisselle, le lavage. Je ne 
m'occupe que du marché, de la cuisine et du repassage. Voyez que j'ai du temps à moi. Je vous dirai même que 
je ne me remue pas assez car je commence à grossir dans des proportions… Songez que j'ai pris 3 K en vingt 
jours, je pèse maintenant 69 K. Il faudra que je m'arrête de manger autant et quand on a bon appétit c'est 
difficile. Mon mari aussi se porte bien et l'œuf colonial aussi !  Il s'en fait de moins en moins, ce n'est pas peu 
dire. 

Je vais m'arrêter pour aujourd'hui, chère Mademoiselle. Merci de tous vos renseignements sur Montauban. 
J'ai envoyé une carte aux Tournié, mais pas de réponses. Reçu lettre de Jeanne à qui je vais répondre. Mon 
mari demande si la loterie des Pâquerettes a été tirée, car il ne perd pas l'espoir de rouler auto, à bon 
marché… 

Transmettez mes bonnes amitiés à vos parents de nous deux. Avec votre maman je vous embrasse bien 
affectueusement  

S. ARNAUD 
 
 


